
Un appel national de la fon· 
dation de France et le Comité 
National d'entente de la jour· 
née des personnes âgées a été 
lâncé dC'J)uis Qul!IQues jours. 

Cela sous Je patronage con· 
joint des r:ninistilrcs de l'Inl~· 
rieur et de Mme le Ministre 
de la Santé. 

La municpialité a reçu des . ins 
tructions pour la l>a:rticlpa>tion 
à ces jou111ées du 22 au 26 oc­
tobr.e. Elle .a reçu du n1atéri'él 
- s15us fo1mc d'afifoiches de pro­
pagande, de cartes de ·soutien, 
etc... - qui sera mis à la di s· 
position des co'ilcclet.1rs ou vé1i· 
èleuses bénl""VO'lcs. 
· C\':-> instTuctions ont été pu· 

bliée5 dans la presse et il est 
ëvident que la municipalité n'a 
pas l'intenLioo de se dérober 
daDs la tâche quJ lui est de. 
mandée par circulaire prefecto­
rale. 

Elle sait mieux que Q.uicon· 
que l'état de dénucn1ent dans 
lequel Se trouvent des ccntai· 
nes de. personnes âgées de no· 

' lrc vi~le et c'est pourquoi de· 
fl.uis son exislonce elle s'erfGr• 

.cé de. venir ~ aide par tous 
lès ~o:ycns aux · personnt;S 
âgées particulièrement' dans le 
besôi:n ·: distrioutions de cdlis, 
'de vêteménts chauds, a ttribu· 
t>ions de logement, repas, se· 
cours alimcntaiTes, cartes an~ 
économiqueinent faibles, corn· 
b usboles. aide ménagère à do­
micile, vac:inœs à la montagne, 

concerts ou spcct:iclcs. excur· 
sîons ... 

Elle n'a pas att-endu le nii· 
nistre de l'intérieur ni le n1i· 
nistre de la Santé pour \•enir 
en aide "aux anciens. pour vain­
cre leur solitude, leur isolement. 

Elle n'" pas clc leçon à ro 
cevoir des Pouvoh-s publics. 
~\!lais ou'on lui permette tle l':li· 
te q uelques obsc1•v11t ions , à l'oc· 
casian 'de ces journées en fil· 
,veur des ancien~. 

Gè( .:v~>el n:\tlèn:t•I lanc6 quel~ 
Ci.ucs · jours a'Pl'ès 1 'oct.roi à cer­
taines catégories de personnes 

.âgé'es d'une soin me de ïOO F. 
incite nombre d \! nos cooeito· 
yens à penser que l'Etat cber· 
~e à rocupércr le montant de 
sa g-.!nérosité .it qu'il pourra 
par le truchement de cc comi· 
té national d'Entcntc, parvenir 
à certaines réalisations sans 
bourses délier. 1 

La circulaire préfec torale .pré· 
cise que ·la pariicipation à cet­
te journée n'est pas obügatoi· 
l:e tPO.~,llèS myljiCipalités el .QUC 
e.el es·c1 peuvent en cas cle. re•. 
fus .• reJoum1er les cartes ou :SI.\• 
t re oi.atëriel de 'Pl'Opagande. . 
·.te IPCGèédé !l'l 'a rien de iparH· 

culièremènt •'eluisnnt. 
Quel.le municipalité pourrnit 

se 'refuser ~ aider les per!\onn.e~· 1 
â"ées ? St notre 1nun1c1ptil1té! 
aê La Seyne renvoyait les cw· 
tes de participation. Quel con· 1 
cert d'injtu·cs n'entendrions • 
nous pss •dans la bouche àc 

ceux qui découvrent aujourd'hui 
les problèmes de 1a vieillesse. 

Il faut bien constater une fois 
de plus que l'Etat des monopo. 
les f:iit appel à la charité pu· 
bliqae, com1ne i l le fit pour la 
lutte contn: le cau<:er - comme 
fi le fait avec la • iculncsse au 
plein air •... et ai'nrcs causes 
q1,1i SOD•t de SOQ l'CSSOl'l. 
• Çlu~nd des citoyens ont ti'a· 
vaiJile toute uno vie dans des 
Çondilions très d11rês, 0 11 · n'as; 
sure' •pas lcui:s vieux jours ipar 
! <1' men·4idté tJ>Ubl ique." 

Le'S vieux papas et ~c~ vieil· 
les n1an1ans mérHcot n1icu1> que 
celn. 
_ Est-il ncr1nls d'espérer que 
les aJ1pcls pathétiques qui se· 
ront ancés sur les ondes de la 
radio et de la télé\•isioa ne se­
ront' pas .n1atière à scandales. 
comme ce fut le c:is pour la 

campagne contre le cancer ? 
En iprésent:int ces obsei:va­

tions ,le but de la municipali­
té est de sensibiliser nos con· 
citoyens sur les devoirs d'un 
état dirigé par des rnilliardai· 
ri!s gui peut et qui doit trou· 
ver les ressources suCfisantes 
pour assumer ses responsabi· 
lités vis à vis de.; anciens. 

$ '.il .Y a encore on France des 
I(li·llions de tP,crsonnes âgées q ui 
vi.\re.nt dans findigence alous 
que .d'autres rcgol'Jient de l'iches· 
s,es; ·alors. qu'on Jette des top.· 
·nes de n1archandises alors qu'on 
lésine sur les secours, a.]ors 
qu'il n'y a pas assez de .niai· 
sons de rctraile ... , c'est 'flTOba· 
blerncnt qu~ le syslè:ne social 
ac.tue! est nrofondément inhu­

.main et qu'il faut en changer. 
• 
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